
Le Carême avec Saint François et Sainte Claire d'Assise

Quatrième Dimanche du Carême

Méditation

D'un François à l'autre...

« Les créatures de ce monde ne peuvent pas être considérées comme un bien sans propriétaire : « Tout est à
toi, Maître, ami de la vie » (Sg 11, 26). D’où la conviction que, créés par le même Père, nous et tous les êtres
de  l’univers,  sommes  unis  par  des  liens  invisibles,  et  formons  une  sorte  de  famille  universelle,  une
communion sublime qui nous pousse à un respect sacré, tendre et humble. Le sentiment d’union intime avec
les autres êtres de la nature ne peut pas être réel si en même temps il n’y a pas dans le cœur de la tendresse,
de la compassion et de la préoccupation pour les autres êtres humains. L’incohérence est évidente de la part
de celui qui lutte contre le trafic d’animaux en voie d’extinction mais qui reste complètement indifférent face
à la traite des personnes, se désintéresse des pauvres, ou s’emploie à détruire un autre être humain qui lui
déplaît. Ceci met en péril le sens de la lutte pour l’environnement. Ce n’est pas un hasard si dans l’hymne à
la création où saint François loue Dieu pour ses créatures, il ajoute ceci : « Loué sois-tu, mon Seigneur, pour
ceux qui pardonnent par amour pour toi ». Tout est lié. Il faut donc une préoccupation pour l’environnement
unie à un amour sincère envers les êtres humains, et à un engagement constant pour les problèmes de la
société ». (Pape François, Encyclique Laudato Si, n) 89, 91).

Quatrième semaine du Carême

Lundi
Humilité de François

François se considère comme pécheur. L'humilité, qui peut être considérée comme pauvreté de soi-même,
l'obsède autant que la pauvreté. Il se dévalorise pour ne pas sombrer dans l'orgueil. L'humiliation est pour lui
une joie, alors que le compliment le chagrine. Ainsi, à la surprise de tous, il démissionne de sa charge de
supérieur, préférant obéir plutôt que de commander. Au Cardinal d'Ostie, protecteur de son ordre, il écrit  :
« Seigneur, si mes frères ont reçu le nom de petits (mineurs), c'est pour qu'ils n'aspirent jamais à devenir
grands. (…) ne leur permettez jamais d'accéder aux dignités ecclésiastiques ».

À l'école de Saint François

Que les frères se gardent bien de recevoir, sous aucun prétexte, ni églises, ni humbles demeures maisons, ni
tout ce que l'on construit pour eux, si cela n'est conforme à la pauvreté que nous avons promise dans la
Règle ;  qu'ils  y  séjournent  toujours  comme  des  hôtes  de  passage,  comme  des  étrangers,  des  pèlerins.
(François d'Assise, Testament, 24).

Parole de Dieu : « L'orgueil  précède l’effondrement,  et  la  prétention,  la chute.  Mieux vaut  être humble
parmi des gens modestes, que partager un butin avec des orgueilleux ». (Proverbes 16, 18-19).

Dans ma vie

L'humilité n'est pas vraiment au goût du jour. L'a-t-elle vraiment été ? L'heure est plutôt à la compétition, au
gravissement des échelons, et de la hiérarchie, quitte à se servir de l'autre et à l'écraser. L'humble se veut
petit, conscient de ne rien posséder qui ne lui aurait été confié par Dieu. L'humble travaille, donne tout de sa
personne pour le bien commun, pour son frère, non pour accéder à la première place. L'humble n'attend rien
en retour,  pas  même un merci :  ce qu'il  fait,  il  l'offre,  et  quand c'est  offert,  cela  ne lui  appartient  plus.
L'humble est prêt à être malmené... parce qu'il est humble !

Effet de conversion : Aujourd'hui, je ne cherche pas à passer devant les autres ni en actes, ni en paroles. Je



m'efforce d'être un marchepied pour mes frères... au nom du Christ.

Mardi
Claire aux commandes de la barque

Trois ans durant, les Sœurs de Claire, et François lui-même, souhaitent que leur fondatrice devienne leur
abbesse. Par grande humilité, Claire résiste et tient bon dans son refus. Au prix de l'obéissance, elle finit par
s'y  soumettre.  La  crainte  prend  l'ascendant  sur  la  joie :  l'obéissance  était  plus  confortable  que  la
responsabilité et la tenue du gouvernail. Se sentant davantage redevable, Claire s'ingénie à servir ses Sœurs
en tout : elle échange son habit avec celle qui en a un moins bon, s'assoit la dernière à table, lave les pieds au
retour des sorties... Claire préfère exécuter elle-même les tâches plutôt que de les ordonner.

À l'école de Sainte Claire

« Je prie aussi celle qui sera chargée des sœurs, de s’étudier à être la première par la vertu et la sainteté de sa
vie plus que par sa charge (...). Qu’elle ait pour ses sœurs la prévoyance et le discernement d’une mère pour
ses filles, (...). Qu’elle soit en outre si bienveillante et si avenante pour toutes, que les sœurs puissent en toute
sécurité s’ouvrir à elle de leurs nécessités et recourir à elle à chaque instant avec confiance, (...)  ». (Claire
d'Assise, Testament, 19).

Parole de Dieu : « Celui qui veut devenir grand parmi vous sera votre serviteur ; et celui qui veut être parmi
vous le premier sera votre esclave ». (Matthieu 20, 26-27).

Dans ma vie

Dans une apparition à Sœur Faustine, Jésus lui demande une chose qu'elle ne peut mettre en œuvre car sa
Supérieure s'y oppose. Jésus console Faustine attristée : son obéissance à sa Supérieure a porté plus de fruits
que si elle avait désobéi. L'obéissance n'est cependant pas réservée aux religieux et consacrés. En tant que
baptisé, j'obéis à l’Église et au Pape, même si je ne suis pas d'accord : je n'ai pas toutes les cartes en main
pour tout comprendre. J'obéis aussi à l'Etat, sans frauder, etc. par respect pour mes frères. Quant aux lois
iniques (avortement, euthanasie...) je peux (dois?) m'y opposer... en restant dans la Charité, l'amour et le
respect du prochain.

Effet de conversion : Respecter la loi par égard pour les autres. Je commence par exemple en respectant les
limitations de vitesse... et je relis les dix commandements.

Mercredi
Claire et la pauvreté

Dès les débuts de sa vocation, la pauvreté est l'apanage de Claire. Elle vend ses biens, hérités de son père. Le
fruit  de la vente n'est  bien sûr ni  a son bénéfice,  ni  même à celui  de son monastère.  Elle les distribue
directement aux miséreux. Les couvents de ses Sœurs ne doivent pas être trop confortable, à l'image de la
Crèche accueillant le Fils de Dieu. Le Pape Innocent III octroie à l'Ordre de Claire l'étendard de la pauvreté.
Son successeur Grégoire IX tente bien de lui proposer quelques propriétés pour assurer la subsistance à son
ordre. C'est peine perdue : Claire s'en tient à son premier vœu.

À l'école de Sainte Claire

« La  voilà,  cette  perfection  qui,  dans  les  palais  des  cieux,  scellera  ton  union  avec  le  Roi  (…)   :  cette
perfection  a  consisté  pour  toi  à  mépriser  les  grandeurs  d'un  royaume  terrestre ;  à  juger  indignes,  en
comparaison, les propositions d'un mariage avec l'empereur ; à pratiquer la très sainte pauvreté et, avec tout
l'élan de ton amour et de ton humilité, à suivre les traces de Celui aux noces duquel tu as mérité d'être
conviée ». Claire d'Assise, Deuxième Lettre à Agnès de Prague 5-7).

Parole de Dieu : « Ce qui est prestigieux pour les gens est une chose abominable aux yeux de Dieu ». (Luc



16, 15).

Dans ma vie

Tenir  bon dans  sa  vocation !  Tenir  bon  dans  ses  résolutions !  Parfois  la  tentation  peut  même  venir  de
personnes de l’Église comme Grégoire IX qui propose à Claire d'alléger la pauvreté qu'elle impose à son
ordre. Cela part d'une bonne intention. Ne dit-on pas que « l'enfer est pavé de bonnes intentions » ?! Parfois,
c'est moi qui tente les autres en leur disant que telle ou telle chose ne vaut pas la peine, etc. Carême est un
temps de combat pendant lequel je dois tenir bon, mais pas tout seul : Dieu Trinité, Marie, les Saints, mon
Ange Gardien sont là (et vraiment là!) pour m'aider.

Effet de conversion : À ce stade du Carême, je ressens des difficultés à tenir mes résolutions. Je fais le point
sur ce qui m'est facile et difficile. Je relis le passage de l'Evangile de Saint Luc 4, 1-13.

Jeudi
François et le sultan

François éprouve une sainte jalousie pour les martyrs. Il veut prêcher la Foi Chrétienne chez les Sarrasins. La
Syrie puis le Maroc se refusent à lui : cela semble être la Volonté de Dieu. Un troisième essai aboutir, le
conduisant chez le sultan de Babylone. La guerre y fait rage entre chrétiens et sarrasins, avec promesse d'or à
qui amènera une tête de chrétien. Fait prisonnier, François est amené auprès du sultan, impressionné par la
Foi et la ferveur de sa prédication. Sans adhérer pour autant, le sultan estime l'homme, en fait son hôte et le
couvre de présents... qu'il refuse, accroissant encore l'estime du sultan.

À l'école de Saint François

« Les  frères  qui,  sous  l'aspiration  de  Dieu,  voudront  aller  chez  les  Sarrasins  et  autres  infidèles  en
demanderont la permission à leur ministre provincial. Les ministres, eux, ne le permettront qu'à ceux qu'ils
jugeront capables de cette mission ». (François d'Assise, Deuxième Règle 12).

Parole de Dieu : « De même vous aussi, quand vous aurez exécuté tout ce qui vous a été ordonné, dites :
« Nous sommes de simples serviteurs : nous n’avons fait que notre devoir ». » 

Dans ma vie

Pourquoi notre cher François à eu la vie sauve alors qu'il cherchait à mourir pour sa Foi et être semence pour
l'avènement du Royaume dès ici-bas ? Pourquoi d'autres, inconnus, n'ont-il pas eu cette « chance » de garder
la vie sauve ? Le Seigneur sait ce dont chaque cœur a besoin et ce dont il est capable. Il sait ce dont a besoin
une terre pour être fertile. Nous n'avons pas connaissance de ces données. Laissons-le donc guider nos vies.
Ouvrons-nous toujours à l'Esprit-Saint et accueillons les événements.

Effet de conversion : Ai-je un projet de vie ? Où en suis-je de ce projet ? Je relis ma vie, mes échecs et mes
réussites et j'essaie d'y voir la main de Dieu qui m'a relevé ou guidé...

Vendredi
Claire et la multiplication du pain

Sœur Cécile est désespérée : l'heure du repas s'annonce et il ne reste qu'un seul pain. Inquiète, elle s'empresse
d'en informer Claire. Confiante, la mère abbesse demande à Sœur Cécile de partager le pain en deux : une
moitié pour les Frères qui sortent mendier quelques dons pour les Pauvres Dames, et l'autre pour les Sœurs.
Dans la moitié du pain des Sœurs, Cécile devra couper 50 morceaux, un pour chaque Sœur du monastère.
Comment faire avec un si petit morceau de pain ? « Va, ma fille, et fais en paix ce que je t'ai dit », assure
Claire. Cécile obtempère... et chaque Sœur mange à sa faim.

À l'école de Sainte Claire



« Avec quel soin donc, avec quel élan passionné du corps et de l'âme ne devons-nous pas accomplir ce que
nous demande Dieu notre Père, afin qu'avec sa grâce nous puissions lui rendre multiplié le talent que nous en
avons reçu !  Multiplié,  car  ce n'est  pas seulement pour les autres que Dieu nous a destinées à être des
modèles et des miroirs, mais aussi pour chacune de nos sœurs afin qu'elles soient à leur tour des modèles et
des miroirs pour ceux qui vivent dans le monde ». (Claire d'Assise, Testament, 6).

Parole de Dieu : « Jésus prit les cinq pains et les deux poissons, et, levant les yeux au ciel, il prononça la
bénédiction sur eux, les rompit et les donna à ses disciples pour qu’ils les distribuent à la foule ». (Luc 9, 16).

Dans ma vie

Être missionnaire et faire des disciples peut ne pas demander d'effort physique ou de déplacement exorbitant.
Quand je vis de la Vie du Christ, je rayonne de Son Amour autour de moi. Cela interpelle mes frères et sœurs
et les incite à suivre eux-mêmes Celui qui veut notre bonheur – et qui le fait déjà sur terre en vue du Ciel.
Tout  mon  travail  de  conversion  est  de  vouloir  ressembler  en  tout  ce  qui  m'est  possible  au  Christ.  Lui
ressembler, c'est déjà Le servir. C'est aussi servir mes frères, puisque je leur offrirai de voir en partie le
Visage du Christ, ce qui devrait les inciter à le suivre à leur tour.

Effet de conversion : Aujourd'hui,  je m'efforce d'avoir une « tête de ressuscité » plutôt  qu'une « tête de
Carême » ! Je m'efforce de sourire et d'être agréable, même si cela me coûte énormément.

Samedi
Claire et le jeûne

Claire ne s'épargne aucun sacrifice, en offrande sainte à Celui en les mains duquel elle a remis sa vie. Ainsi,
Claire dort à même le sol, une paillasse ou un morceau de bois lui servant d'oreiller. Le jeûne est, pourrait-on
dire, son aliment préféré. Lors du Carême, elle se contente de pain et d'eau,, véritable festin comparé aux
trois jours hebdomadaires de jeûne total.  Par souci  de santé, François et l'évêque d'Assise usent de leur
autorité et interdisent à Claire le jeûne total, l'obligeant à prendre au moins « une once et demie de pain ».

À l'école de Sainte Claire

« Sauf  pour  les  malades  et  les  sœurs  particulièrement  fragiles  (auxquelles  saint  François  nous  a  bien
recommandé  et  ordonné  de  procurer  avec  le  plus  grand  dévouement  possible  tous  les  aliments  sans
considération d'interdiction de règle), aucune de nous, pourvu qu'elle soit saine et valide, ne devrait jamais
suivre un autre régime que celui du carême, et cela aussi bien les jours de fête que les fériés  ; le jeûne devrait
être perpétuel, sauf le dimanche et le jour de Noël » (Claire d'Assise, Troisième Lettre à Agnès de Prague 31-
33).

Parole de Dieu : « Tu aimeras ton prochain comme toi-même ». (Matthieu 22, 39). 

Dans ma vie

Le jeûne  alimentaire  est  une  chose  admirable  qui  porte  du  fruit,  c'est  à  n'en  pas  douter.  Le  jeûne  est
cependant un choix personnel. Je ne dois pas regarder l'autre de travers parce qu'il a choisi de ne pas jeûner
ou parce qu'il ne le peut pas... ou même parce qu'il succombe et finit par manger. Chacun son  Carême ! Ni
intransigeance  (il  fait  savoir  lâcher  du  lest,  y  compris  envers  soi-même,  surtout  si  la  santé  l'exige),  ni
intolérance. Il y a tellement de façon de jeûner...

Effet de conversion : Aujourd'hui, je fais un effort (offert au Seigneur) sur mon  alimentation : jeûne intégral
ou partiel (pain et  eau par exemple).  J'offre à manger à un mendiant ou je fais  don du montant de ma
privation à une association caritative.


